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Editorial
Allez encore plus loin 

Lin-Joël NDEMBET
Libreville / Gabon

EMPRUNTANT une démarche inédite et opportuneà la fois, Ali Bongo Ondimba, s'est, à nouveau, pré-senté devant les députés et sénateurs, pour dresserson bilan du septennat. Quatre ans après avoir dé-cliné, le 12 décembre 2012, sa vision mais aussi lePlan stratégique Gabon émergent dans ses diffé-rentes articulations et dans la méthodologie de samise en œuvre.  A quelques semaines de l'élection présidentielle àlaquelle il est candidat à sa propre succession,l'exercice de vérité auquel il s'est livré, avec un francparler, lui a permis de dire ses succès, ses frustra-tions, ses regrets et aussi de dessiner des perspec-tives pour le développement de notre pays,l'épanouissement de la jeunesse, de la femme et lemieux-être partagé de tous ses concitoyens. Très peu se souviennent, que lors de son premierpassage devant la Représentation nationale, le payssortait à peine d'une crise sociale qui avait(presque) paralysé ses institutions. Les actions etréformes initiées pour vaincre la précarité qui avaitgagné des pans entiers de la société, la lutte enga-gée contre la corruption qui avait atteint des som-mets, l'impunité qui sévissait en dépit des effortsvisant à restaurer un État de droit, la politique dechangement de mentalité prônée par le nouveaupouvoir rencontraient, partout, une résistance fa-rouche des forces de l'inertie. Dans cette ambiance, l'urgence de l'offre sanitaire,les réponses aux demandes des Gabonais économi-quement faibles, la construction des routes, objetsstratégiques du développement, des infrastructures,l'accès à l'eau et l'électricité, la question des loge-ments sociaux nécessaires au bien-être des Gabo-nais et autres déficits publics avaient du mal àdémarrer, malgré les projets lancés, n'incitaientguère à l'optimisme. Mais, pugnace, et décidé, le chefde l'Etat envers et contre tous a relevé le défi... Aujourd'hui, les incertitudes, doutes et attentes ontlaissé place à des actes bien réels, des résultats  pal-pables, des indicateurs qui ne mentent pas, etconfirment bien les grandes avancées enregistréesdans plusieurs domaines. Car, après avoir promis dechanger la vie de ses concitoyens et de faire duGabon un pays émergent à l’horizon 2025, l'horizonsombre de l'époque, s'est bien éclairci. Il faut manifestement être aveugle pour ne pas ad-mettre les réussites en matière d'infrastructures, deroutes, de barrages, de structures hospitalières, desécoles construites. Mais aussi, réaliser aujourd'huiplus qu'hier que la solidarité partagée avec l'assu-rance maladie universelle a un sens, que l'améliora-tion des conditions d'accès à l'emploi et aux servicessociaux de base, la formation des jeunes, le relève-ment du niveau de vie des étudiants, des fonction-naires et agents publics, et bien d'autres ont connudes progrès incontestables. Humble, Ali Bongo Ondimba n'a pas caché sa frus-tration de voir que malgré les réformes et efforts, lepoint noir de son septennat finissant reste indiscu-tablement la question de logement. Les objectifsénoncés n'ayant pu être atteints que très peu. Descontingences liées sans nul doute à un secteur ausein duquel les forces d'inertie, les pratiques dé-viantes, ne sont pas étrangères, même si quelqueslignes d'obstacles ont été franchies avec les réalisa-tions faites.C'est pourquoi, ce dernier point noir, le chef del'Etat, l'assume courageusement. Cependant, il en-tend répondre aux attentes des Gabonais et des Ga-bonaises qu'il rencontre, écoute. Il sait, le dit etreconnaît que c'est à lui de satisfaire leurs espoirsafin d'amener l'ensemble du corps social gabonaisà poursuivre ensemble les efforts de création de ri-chesse, à travailler, à rechercher encore les condi-tions d'une croissance inclusive, améliorer encoreplus leurs conditions de vie. Il en est conscient, lesattentes sont nombreuses. Aux espoirs toujourspossibles, il lui faut la prise de conscience de touspour aller encore plus loin. Avec Ali Bongo Ondimba,nous le pouvons.

LE chef de l'État est attendu,aujourd'hui, à Koula-Mou-tou, où il va s'imprégner dudéroulement des manœu-vres médico-militaires lan-cées, depuis hier,dans la province del'Ogooué-Lolo. Pilotée par leService de santé militaire(SSM), cette initiative estchaleureusement accueilliepar les Logovéens. Car, seloneux, elle leur permet d'avoiraccès à des médecins spé-cialistes dont sont dépour-vues les différentes unitéssanitaires de leur province.Tout en recevant gracieuse-ment des médicaments etautres produits pharmaceu-tiques. C'est dire l'engoue-ment populaire autour de

Ali Bongo Ondimba au cœur des opérations 
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cette manifestation, la pre-mière du genre organiséepar le SSM dans la septièmeprovince du pays. Dans tousles cas, de l'hôpital médico-chirurgical de Koula-Mou-tou, en passant par lesPostes médicaux avancés(PMA) d'Iboundji, Lastours-

ville et Pana, les populationsentendent remercier, de laplus belle des manières, lechef suprême des Forces dedéfense et de sécurité pourcette initiative salutaire.Preuve, selon elles, de la dé-termination des plus hautesautorités de la République à

œuvrer, de manière inlassa-ble, à l'amélioration desconditions de vie et de bien-être des populations. Du côté du SSM, tout semblefin prêt. La vitesse de croi-sière est déjà atteinte. Toutlaisse à penser qu'elle de-vrait être largement dépas-sée pendant les sept joursque dureront ces manœu-vres médico-militaires. Tantles médecins, infirmiers etautres personnels soignants'attellent à soulager, avecpromptitude et dextérité,leurs nombreux patients.Hier, le médecin général ins-pecteur directeur du SSM, lePr Raymond Nzenze, a effec-tué une visite de tous lessites. Histoire d'encouragerses troupes à donner lemeilleur d'elles mêmes du-rant ces opérations. 

Le chef de l'Etat sera, une fois de plus, au coeur de
cette action.
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Hier, au nombre des as-
pects abordés par Ali
Bongo Ondimba, il y avait,
notamment, l'éducation et
la formation de la jeunesse.
Deux leviers qualifiés de
primordiaux pour l'essor et
l'avenir de notre pays.

“S'IL plaît à Dieu et si le
peuple gabonais m'accorde
la faveur de ses suffrages, le
septennat qui va s'ouvrir
(2016-2023) sera consacré
à la mobilisation des efforts
de la Nation en faveur de
l'éducation et de la forma-
tion pour l'emploi des
jeunes”.Difficile de ne pas donnerraison à Ali Bongo On-dimba, qui estime fort bienque le développement ducapital humain passe né-cessairement par une for-mation et une éducation dequalité pour favoriser l'as-cension sociale, et doter lagénération montante desqualifications et des com-pétences dont elle a besoin.En la matière, la préoccu-pation du numéro un gabo-nais est telle qu'il a inscrit,depuis belle lurette, l'édu-cation et la formation pro-fessionnalisante des jeunesau titre des défis à releverdans les prochaines an-nées, en cas de sa réélec-tion. Histoire d'offrir aupays, disait-il, une “main-
d'œuvre compétente et
apte” à répondre au mar-ché du travail. A l'évidence, le processusd'amélioration de ce typede formation est déjà enmarche, à en juger par l'in-troduction de nouveauxprogrammes (tel l'ensei-gnement de type dual) et lacréation d'un certain nom-

Vision plus accrue pour l'éducation et la
formation professionnalisante 
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bre de centres de forma-tion professionnelle, enplus de l'existant.Visiblement, de cet élanamorcé, le souci manifestépar la plus haute autoritédu pays est de développer,davantage, la qualité de laformation professionnelledans les secteurs à valeurajoutée, qui ont un grandrôle à jouer dans la diversi-fication de l'économie na-tionale.De même que dans les sec-teurs des nouvelles techno-logies et de servicesmédicaux qui connaissentune grande croissance.Toute chose devant per-mettre à notre jeunessed'avoir accès à l'éducationet à la formation dont elle abesoin. D'aucuns se souviendrontque lors du “contrat de par-
tenariat pour une jeunesse
responsable”, Ali Bongo On-dimba affirmait, fort à pro-pos, que “la jeunesse
d'aujourd'hui, avec son im-
portance démographique
croissante, se doit d'être
mieux préparée, plus aguer-
rie et mieux formée pour
être à la hauteur des enjeux
sans cesse renouvelés”. D'où

la réflexion approfondie sus-
citée au sein du ministère de
l'Education nationale, en
vue de parvenir à l'élabora-
tion d'une carte scolaire.
Aujourd'hui encore, le sec-
teur “éducation-formation”
est le premier des cinq pi-
liers qui constituent le socle
du programme pour “l'Ega-
lité des chances” mis en
œuvre par les plus hautes
autorités du pays pour “of-
frir à chacun la possibilité
de se réaliser, en fonction
des seules capacités et de
son seul mérite”. 
Hier, du bilan fait sur l'édu-
cation – outre les efforts
fournis en vue d'améliorer le
niveau de vie de nos étu-
diants boursiers à l'étranger
et ceux engagés dans l'en-
seignement supérieur – Ali
Bongo Ondimba, s'est réjoui
de l'amélioration des infra-
structures scolaires. 
Ainsi, a-t-il souligné, “13
500 élèves ont ainsi pu être
accueillis dans des écoles,
grâce à la construction de
300 salles de classes dans le
primaire et le secondaire
(…) 25 000 élèves ont vu
leurs conditions d'appren-
tissage améliorées, grâce à
la réhabilitation de 23 ly-

cées et CES sur l'ensemble
du territoire”. 
Preuve que malgré les
grèves à répétition, qui em-
pêchent notre système édu-
catif de fonctionner
normalement, les efforts
consentis en matière de
droit à l'éducation, ainsi que
le garantit notre Constitu-
tion – qui permet un accès
égal à l'éducation, à l'ins-
truction, à la culture et à la
formation sans distinction
de croyance, de religion, de
race, de sexe, d'apparte-
nance politique ou de toute
autre appartenance sociale
– sont à tout le moins ap-
préciables.
Pour preuve, dans l'ensei-
gnement primaire, le taux
brut de scolarisation (TBS)
atteint les 100%. Le taux net
de scolarisation (TNS) est,
lui, en constante progres-
sion. Cela, parce que l'Etat –
pour contribuer à la lutte
contre l'échec et le décro-
chage scolaires – a introduit
un certain nombre de pro-
jets innovants, tels que l'ap-
proche par les compétences
de base au primaire, ainsi
que l'apprentissage de type
dual dans l'enseignement
technique et professionnel. 

Le président
de la Répu-
blique, Ali
Bongo sa-

luant les de-
putés à son

arrivée à l'As-
semblée na-

tionale.
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